
i8. COMMISSION DES LONGITUDES PAR TELEGRAPHIE 
SANS FIL 

PRESIDENT : General G. PERRIER. 

SECRETAIRE : M. A. LAMBERT, Observatoire de Paris. 
MEMBRES: MM. Bianchi, Bowie, Bowyer, Carty, Coculesco, Da Costa Lobo, Des-

landres, Esclangon, Fayet, Fichot, Hashimoto, Iwanoff, Jouaust, E. Kohl-
schiitter, Krassowski, Lejay, Littell, Moreau, Niethammer, Norlund, Null, 
Sampson, Stewart, Volta. 

Les premiers mots de ce Rapport seront un souvenir emu a la m&noire de notre 
regrette President, le General Ferri6, brutalement arrache, en pleine activite phy­
sique et intellectuelle, au respect et a l'affection de tous, le 16 fevrier 1932. II fut 
l'instigateur et l'animateur des travaux auxquels se consacre notre Commission. 
Nous ne saurions lui rendre de plus bel hommage—celui'-la m6me qu'il eut souhaite 
sans doute—qu'en nous attachant a poursuivre, dans la voie qu'il avait tracee en 
1926 et qu'il avait commence" de prolonger en vue des operations de 1933, la mise 
au point d'une entreprise de haute portee scientifique et qui etait au tout premier 
plan de ses preoccupations. 

Deux resolutions furent adoptees par notre Commission lors de la 3e Assembled 
gen^rale de l'U.A.I. tenue a Leyde en juillet 1928. 

La premiere exprimait le d^sir de voir publier un fascicule d'ensemble ou seraient 
consignees les valeurs definitivement adoptees pour les longitudes des stations qui 
ont pris part aux operations d'octobre-novembre 1926; les caracteristiques des 
methodes et des instruments employes y etant succinctement indiquees. 

Un resume, redige par les soins de votre Secretaire a pu etre imprime en 1929 
grace a une subvention accordee par le "Conseil International de Recherches." II 
a ete largement distribue. C'est une brochure de 48 pages avec une carte, int i tule 
La Revision des Longitudes mondiales (octobre-novembre 1926). 

La deuxieme resolution s'exprimait ainsi: 
L'op6ration des longitudes sous la forme qui lui a ete donnee en 1926 doit etre reprise. 

La date fix6e pour son renouvellement est, en principe, l'annee qui suivra la prochaine 
reunion de l'Union Astronomique. Son epoque exacte et son programme seront deter­
mines par la Commission au cours de cette reunion de l'Union. D'ici la, les observatoires 
sont invites a poursuivre d'une facon a peu pres permanente la determination de la 
longitude en portant leur attention sur I'etude des erreurs systematiques que les travaux 
de 1926 ont pu reveler: instantaneite de l'enregistrement, qualite des niveaux, temps 
perdu de la vis micrometrique et equation personnelle absolue des observateurs, etc. Tous 
les renseignements ainsi recueillis seront portes a la connaissance de la Commission avant 
sa prochaine reunion. 

En consequence, le 8 Janvier 1930, le President de la Commission mixte des 
Longitudes par T.S.F. adressa a toutes les personnalites et organismes interesses 
une premiere circulaire proposant l'etablissement, en 1933, de trois circuits fonda-
mentaux: 

I. Greenwich—Tokio—Vancouver—Ottawa (deja determine en 1926). 
II . Alger—Zi Ka Wei—San-Diego ou Mount-Hamilton—Washington (deja 

determine en 1926). 
III . Le Cap—Adelaide—Rio de Janeiro (nouveau). 

De plus, de nombreuses operations secondaires pourraient etre faites. 
La deuxieme circulaire adressee le 18 avril 1930 a plus de 350 destinataires 
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faisait etat des reponses a la premiere. Les points suivants pouvaient y Stre 
provisoirement fixes par le President de la Commission: 

" (i) Le succes des operations de l'entreprise d'octobre-novembre 1926 conduit a 
adopter un plan d'ensemble analogue a celui qui fut alors suivi. On ajoutera 
neanmoins un troisieme circuit fondamental dans l'hemisphere sud, en sorte que 
les trois polygones circumterrestres envisages sont: 

(a) Greenwich—Tokio—Vancouver—Ottawa. 
(b) Alger—Zi Ka Wei—San-Diego. 
(c) Le Cap—Adelaide (ou tout autre station d'Australie)—Rio de Janeiro. 
"D'autre part, les stations fondamentales de Paris et Washington, ainsi que le 

plus grand nombre possible d'autres points geographiques devront 6tre egalement 
rattaches aux sommets des polygones circumterrestres. 

"(2) Les observations s'effectueront en principe en octobre-novembre 1933; il 
y a en effet interet, pour deceler les variations possibles de longitude tout en 
s'affranchissant des erreurs saisonnieres qui peuvent affecter les mesures, a effectuer 
les operations aux memes mois qu'en 1926. 

" (3) Les observations astronomiques se feront, autant que possible au moyen de 
petits instruments meridiens a micrometre impersonnel muni, s'il se peut, d'entraine-
ment mecanique du fil mobile. II serait souhaitable d'adjoindre a 1'instrument 
meridien un astrolabe a prisme, sous la condition que celui-ci fut pourvu d'un 
appareil de mesure d'equation personnelle absolue. 

"A defaut d'astrolabe, tout Observatoire possedant deux instruments meridiens 
d'equipement moderne aurait interet a les faire concourir simultanement aux 
mesures. 

" (4) Les emissions de signaux radio-electriques seront faites sur ondes longues 
et sur ondes courtes. 

"II est recommande aux stations de longitude de s'outiller de facon a enregistrer 
sur chronographe les signaux radio-electriques. Le rythme des emissions sera 
conserve toutefois, de maniere a permettre l'emploi de la methode des coincidences. 

" Je m'efforcerai d'obtenir que certains postes commerciaux ou officiels consentent 
a transmettre des series speciales de signaux horaires, le nombre des emissions de 
ces signaux faites en temps normal paraissant insuffisant. 

"La marche des pendules modernes a pression et temperatures constantes se 
determinant avec securite, la necessite d'observations astronomiques et demissions 
radios tres voisines dans le temps ne s'impose plus. Ce qu'il faut tacher de realiser 
en chaque station ce sont les conditions optima de reception des signaux radios." 

Chaque destinataire etait invite a faire connaitre ses possibilites, ses intentions, 
ses desiderata. 

Les avis et les suggestions formules permirent l'etablissement d'un programme 
de questions a examiner par la Commission mixte des Longitudes, lors de 1'Assem­
b l e Generale de l'Union geod&ique et geophysique internationale tenue a Stock­
holm en aoiit 1930. Le Bureau de la Commission redigea un rapport augmente de 
pieces annexes, qui servit de base a la discussion. Les conclusions de la Commission 
furent communiquees le 24 septembre 1930, dans une troisieme circulaire. Ces 
conclusions condensees en deux vceux qui recurent l'approbation de l'Union, 
etaient: 
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Premier Vceu 

" Des mesures renouvelees et precises des differences de longitude entre des points 
du globe convenablement choisis devant permettre en particulier de fixer la valeur 
de certaines hypotheses concernant une deformation de la surface de la terre, qu'il 
s'agisse de la derive des continents de M. Wegener ou des plissements sous-marins 
le long des cdtes soupconnes par M. Vening Meinesz. 

"L'Union geodesique et geophysique internationale emet le vceu que, pendant 
la deuxieme operation mondiale de longitudes qui aura lieu a l'automne de 1933, des 
stations conjuguees, parfaitement outilMes au point de vue des observations 
astronomiques et des receptions radio-telegraphiques, fonctionnent dans les regions 
suivantes: 

(1) Pointe du Greenland et Ecosse. 
(2) Madagascar et Mozambique. 
(3) He de Ternate et Menado (Indes Neerlandaises). 
"L'Union souhaite obtenir l'approbation et le concours des gouvernements et 

organismes de qui depend la realisation de ce vceu." 

Deuxieme Vceu 
"L'operation mondiale des longitudes de 1926 avait, dans la pensee de ses 

promoteurs, le caractere d'un essai devant permettre de fixer les possibilites et les 
methodes. Sa reussite et la qualite des resultats, qui ont generalement depasse les 
esperances, ont fait n^anmoins regretter une fois les calculs acheves, qu'une etude 
d'ensemble comparative et critique n'ait pas ete prevue. Celle-ci n'a pu, faute de 
moyens materiels, etre r^alisee jusqu'ici, et il conviendra de l'entreprendre des que 
les circonstances le permettront. 

"II sera en tous cas indispensable de faire une etude critique semblable pour ce 
qui concerne les operations de 1933. 

"De plus, ce travail doit etre complete par l'examen des problemes que soulevent 
les observations quotidiennes des signaux horaires dans les grands Observatoires et 
les variations des differences de longitudes qui en resultent. 

"Le Bureau international de l'Heure, etant un organisme dont l'activite est 
intimement li£e a ces questions, apparait a l'Union geodesique et geophysique 
internationale comme etant tout specialement designe pour assurer l'ensemble de 
ces travaux, qui ne sera que le prolongement de son r61e actuel. 

" Reconnaissant qu'on lui demande ainsi d'assumer une charge nouvelle a laquelle 
ses ressources materielles actuelles ne lui permettent pas de faire face, reconnaissant, 
de plus, les services signales que le Bureau international de l'Heure rend d'une 
facon permanente aux geodesiens, l'Union geodesique et geophysique internationale 
a le desir, sitdt que l'etat ameliore de ses finances le lui permettra, d'accorder une 
subvention annuelle au Bureau international de l'Heure, pour le mettre en mesure 
d'etendre dans le sens indique le champ de son activite." 

Ann d'assurer en toutes les regions du globe des receptions convenables de 
signaux horaires, tant sur ondes longues que sur ondes courtes, il pourra etre 
necessaire d'aj outer quelques emissions supplementaires aux signaux horaires 
regulierement radio-diffuses. A cet effet, le President ecrivit le 20 mai 1931 a 
Tananarive, au Cap de Bonne Esperance, a Lembang, a Tokio, a Buenos Aires, a 
Hanoi'. Les reponses definitives des divers organismes directeurs ne nous sont pas 
parvenues encore. 
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La circulaire No. 4 en date du 31 juillet 1931, comportait: (1) une carte des 
stations astronomiques et radio-telegraphiques devant vraisemblablement prendre 
part aux operations de 1933; (2) un releve des Amissions horaires regulieres sur 
ondes longues; (3) une note de M. Driencourt sur liquation personnelle dans les 
observations a l'astrolabe a prisme; (4) un article de M. Esclangon sur VAmelioration 
des observations meridiennes; (5) une note de M. Lambert sur liquation personnelle 
dans les observations de passages; (6) une note de M. Jouaust sur les retards dans 
les enregistrements des signaux horaires. 

Enfin, la cinquieme et derniere circulaire que signa le General Feme, expedite le 
29 decembre 1931, proposait une repartition des signaux horaires a ondes longues 
a enregistrer ou ecouter, suivant la situation geographique des Observatoires ou 
stations astronomiques. 

A la date du i e r juin 1932, quatre-vingt-cinq Observatoires permanents ou 
stations astronomiques ont fait connaitre leur intention de prendre part aux 
operations de 1933. Pour un petit nombre d'entre eux l'adbision n'est pas defini­
tive, mais il faut envisager par contre une collaboration de stations nouvelles, en 
Siberie notamment, qui ne sont pas portees sur la carte jointe au present Rapport. 

Les cinq Observatoires de l'Amerique du Sud qui ont deja promis leur concours 
a l'operation de 1933 confirmeront sans doute l'erreur qui semble affecter les 
longitudes des points fondamentaux de cette region d^terminees jusqu'a ces 
dernieres ann£es. 

Les positions admises decoulaient des mesures effectuees en 1878-1879 par les 
Officiers de la Marine des Etats-Unis. L'Operation des Longitudes mondiales 
d'octobre-novembre 1926, ainsi que des determinations ult&ieures en 1927 et 
1928, ont revele un ecart systematique de l'ordre de 1 seconde. 

On aurait ainsi les valeurs approchees suivantes: 
Longitudes anciennes moins 

longitudes modernes 
La Paz — i,28 

Santiago de Chili —1,1 
La Plata — 1,1 
Rio de Janeiro — 0,6 
Buenos Aires — 0,5 

Repondant au premier vceu exprime par 1'Assembled de Stockholm, l'lnstitut 
geodesique du Danemark est dispose a etablir une station astronomique a Kornok 
(Greenland). Le Portugal fera executer des observations a Lourenco-Marquez. 
Mais les autorites des Indes Neerlandaises n'ont pas fait connaitre encore que des 
Missions s'installeraient a Ternate et Menado. 

La Direction du Bureau international de l'Heure, pour satisfaire au second vceu, 
soumettra a l'approbation de la Commission de l'Heure de l'U.A.I. au cours de 
la presente Assemblee un programme d'execution en harmonie avec ce vceu. 

Compte tenu des avis recus, l'examen du programme suivant est propose a 
l'attention de la Commission, en vue de l'Operation des Longitudes mondiales 
de 1933: 

(1) Buts de l'Operation 
L'enregistrement continu, tout au long de l'ann^e, en difterents Observatoires du 

globe, des m&nes signaux horaires regulierement emis par les grandes stations 
radio-telegraphiques constitue evidemment la vraie solution du probleme des 
longitudes; ainsi peuvent se relier quelques Observatoires importants, bien dot^s 
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en personnel et materiel, suivre en plus les variations saisonnieres de leurs diffe­
rences de longitude, et en tirer des conclusions. Une semblable synthese est 
executed depuis 1929 au Bureau international de l'Heure pour neuf points du 
globe. Mais la plus grande majorite des Observatoires n'est pas outillee pour 
realiser un tel programme; toutef ois il leur est possible d'y adherer durant un temps 
limits, deux mois par exemple. De plus, les differentes nations peuvent avoir le 
desir de profiter d'une organisation d'ensemble pour fixer les positions de quelques 
points secondares de leurs territoires. Enfin, Tun des buts de l'operation etant 
d'eprouver la fixite" des continents, c'est en des points du globe qui ne coincident 
pas avec la situation des grands Observatoires que le controle des hypotheses de 
Wegener peut se faire en un laps de temps relativement court. Ces raisons, dont 
quelques-unes ont conseille l'entreprise de 1926, demeurent valables pour 1933. 

(2) Circuits fondamentaux 
Trois circuits principaux sont prevus: 
(a) Greenwich—Tokio—Vancouver—Ottawa. 
(b) Alger—Zi Ka Wei—San-Diego. 
(c) Le Cap—Adelaide—Wellington—Buenos Aires. 
(II a et6 possible a cette derniere station de s'equiper d'une facon toute moderne, 

en ces derniers mois.) 
Les Observatoires fondamentaux de Paris et de Washington ainsi que le plus 

grand nombre possible d'autres stations devront etre rattaches aux sommets des 
circuits. 

(3) Date des Operations 
Les operations commenceront le ier octobre 1933 et prendront fin le 30 novembre 

1933; il est indispensable, en effet, pour 1'elimination de l'erreur saisonniere dans 
les comparaisons qui seront faites avec les r^sultats de 1926, d'observer a la meme 
epoque que lors de la precedente entreprise. Toutefois, comme les conditions 
atmospheriques sont alors def avorables en certaines stations qui auront avantage 
a devancer un peu ou a retarder le debut des operations, on invite les grands 
Observatoires a vouloir bien ex^cuter leur programme du 15 septembre au 15 
decembre 1933. 

(4) Observations meridiennes 
II est recommande de faire usage de lunettes de passage munies de micrometres 

auto-enregistreurs. Chaque Observatoire possedant plusieurs instruments de ce 
genre est instamment sollicite de les consacrer aux determinations d'heure durant 
l'operation des longitudes. L'eviction probable des erreurs systematiques se recon-
nait le mieux a I'accord de deux instruments differents: c'est un contr&le auquel 
chacun est invite a se livrer s'il le peut avant l'automne 1933. (A Paris, par exemple, 
l'ecart moyen entre les corrections de pendule f ournies par l'instrument de passage 
de 8 cm. d'ouverture et le cercle meridien de 19 cm. d'ouverture a ete de — 0,003s 

pour une moyenne de quinze soirees communes, avec une erreur probable de 
± 0,0065s.) 

Malgre l'exiguite de liquation personnelle dans l'emploi du micrometre auto-
enregistreur, il est bon que les observateurs puissent la mesurer au moyen d'un 
appareil special, du genre de ceux qui existent notamment a l'Observatoire Naval 
de Washington, et a l'Observatoire de Paris. A tout le moins, il est recommande de 
faire usage du prisme a reversion. 
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(5) Observations faites d d'autres Instruments 
D'autres instruments, appliquant la methode des hauteurs egales, seront peut-

Itre mis en service. Si leur construction ne leur assure pas un caractere d'imper-
sonnalite, 1'emploi de tels instruments ne presentera d'interet que s'ils sont 
accompagnes d'un appareil propre a mesurer liquation personnelle de l'observateur. 

(6) Choix des £toiles 
L'homogeneite des catalogues modernes n'est pas assured. Si Ton compare les 

differences d'ascensions droites entre les etoiles du systeme d'Auwers et celles du 
systeme d'Eichelberger dans la zone de declinaison voisine de 500, on constate a 
douze heures d'intervalle des ecarts atteignant en moyenne os,03. II vaudra done 
mieux pour les observations meridiennes faites a latitudes voisines op£rer aux 
m£mes heures locales, c'est a dire observer sensiblement les memes groupes d'^toiles. 
La conservation de l'heure pendant une courte duree, la s^curite de la marche des 
pendules maintenues a temperature et sous pression constantes sont assurees 
actuellement avec une tres haute precision. Les receptions de signaux horaires 
peuvent sans inconvenient se faire a un moment eloigne de celui des observations 
astronomiques. 

(7) Methodes d'Observation et de Reduction 
La methode la plus generalement suivie pour la determination astronomique de 

l'heure aux instruments m^ridiens, consiste a observer des etoiles symetriquement 
disposees au nord et au sud du zenith et en son voisinage. L'observation des 
polaires n'est pas indispensable; de la sorte, l'equation personnelle dite de bissection 
est pratiquement eliminee, ainsi que l'influence de l'azimut instrumental. Mais une 
determination tres sure de l'inclinaison de l'axe est indispensable: on ne saurait 
trop recommander les differentes verifications: usage de deux floles pour les niveaux, 
contrdle par l'horizon a mercure. Le temps perdu de la vis devra etre mesure 
avec soin. 

Ann de faciliter la tache de F Office qui vraisemblablement centralisera et discutera 
l'ensemble des mesures, il serait desirable d'uniformiser la presentation et les 
notations des resultats bruts. Cela s'applique aussi bien aux observations astrono­
miques qu'aux enregistrements de signaux horaires; on trouvera aux Annexes une 
proposition de feuille-type a remplir par chaque station et a adresser a 1'Omce 
centralisateur. 

(8) Choix des Stations radio-telegraphiques 
II a ete reconnu qu'il valait mieux reduire le nombre des Amissions horaires 

quotidiennes effectuees en 1926, en les limitant aux emissions r^gulieres des postes 
puissants de grande portee. Toutefois, il est apparu utile de demander a Honolulu, 
a Malabar et a Saigon une emission supplementaire chaque jour pendant la periode 
des observations. Les adhesions des deux premiers postes n'ont pas encore ete 
recues. La circulaire datee de decembre 1931 indique les Signaux horaires a ondes 
tongues a enregistrer ou d ecouter dans les diverses regions du globe. C'est un schema sur 
lequel la Commission aura a se prononcer. 

Les incertitudes qui pesent sur les receptions des ondes courtes doivent laisser 
toute liberte a ceux qui ne sont pas equipes pour recevoir les ondes longues; aucun 
choix ne peut etre preconise a leur egard. Comme vraisemblablement tous les 
signaux sur ondes courtes, susceptibles d'etre enregistres au Bureau international 
de l'Heure, le seront en octobre-novembre 1933, qu'un certain nombre d'entre eux 
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seront £galement enregistr£s dans les grands Observatoires, le rattachement des 
stations astronomiques qui les auront utilises a l'exclusion des autres signaux, sera 
possible. 

(9) Mesure des Retards a V'Enregistrement 
La mesure de cette erreur systematique est de la plus haute importance; les 

deux Notes jointes de M. R. Jouaust, qui a particulierement 6tudie le phejiomene, 
Eclairent la question. Le procede simple d'evaluation des retards qu'il preconise 
sera d'une application ais£e, si les stations radio-telegraphiques veulent bien faire 
suivre les emissions horaires d'un trait long, d'une duree de dix secondes par 
exemple. II n'est pas question, bien entendu, de modifier les pendulettes emet-
trices; le signal peut etre commande" par un manipulateur et commencerait 5 
secondes apres le debut du dernier signal horaire. 

(10) Discussion et Publication des Resultats 
Sous reserve de l'approbation de la Commission de l'Heure, le Bureau international 

de l'Heure, ainsi qu'il a 6t€ dit pr&edemment, est tout dispose a repondre au vceu 
exprime a Stockholm et a entreprendre une discussion d'ensemble des resultats, si 
les moyens mateViels lui en sont fournis. Ayant centralise les observations effectuees 
aux differentes stations, le Bureau ferait paraitre d'abord un fascicule fournissant 
les heures definitives des differentes Amissions aussi promptement que possible. 
L'impression du M^moire comportant une discussion critique d'ensemble serait 
prepared ensuite. Une aide financiere des differents organismes interesses a l'entre-
prise devra §tre envisag^e, a tout le moins pour ce dernier objet, fort onereux. 

General G. PERRIER 
Prisident de la Commission 

A. LAMBERT 

Secretaire de la Commission 
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